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La famille ERMENAULT, les valeurs 
de l’olympisme de père en fils 

 

Philippe, la naissance d’un 
champion 

Philippe Ermenault est né en 1969 à 
Flixecourt mais c’est à Picquigny qu’il 
résidait. Il habitait Place de l’Hôtel de 
Ville à deux pas d’un marchand de 
cycles, ancien champion de cyclo-
cross, Daniel Jacotey. Philippe passait 
des heures à regarder la vitrine garnie 
de belles machines, puis un jour il 
entre dans le magasin avec Claude, sa 
maman qui lui offre son premier beau 
vélo.  

On peut même se demander si le 
magasin des cycles Jacotey à 
Picquigny n'avait pas existé, Philippe 
aurait-il pratiqué le cyclisme ? Pas 
certain car au départ, il s'était initié au 
judo jusqu'au moment, où il s'est 
arrêté. Avec le recul, Philippe a fait le 
bon choix et sans le soutien et les 
conseils de Daniel Jacotey, aurait-il pu 
être le champion qu’il a été ? 

Il faut rappeler que le premier club de 
Philippe n'a pas été Samara à 
Picquigny avec pour président Jean 
Claude Bulant mais l'Union Cycliste 
Vimeu Bresle. C'est un peu plus tard 
qu'il a rejoint le club Samara avec pour 
équipier un futur champion de France 
Eddy Seigneur. 

 

Le début de l’histoire 

Il dispute sa première course en 1984, 
année où il apprendra à souffrir. En 
1985, déclic, il gagne à 20 reprises. Il 
se dirige alors sur le cyclo-cross et 
remporte son premier titre en cadets 
juniors. 

Bien que champion régional de cyclo-
cross, Philippe veut faire de la route, 
gagne quelques courses, et c’est dans 
l’épreuve du contre-la-montre qu’il se 
révélera.  

En 1987, il s’impose dans tous les 
contre-la-montre qu’il dispute. Il est 
repéré alors par Francis Van 
Londerseele qui est le CTR de 
Picardie. Celui-ci va lui donner la 
vocation de la piste. En 1987, Philippe 
arrête ses études pour se consacrer au 
cyclisme ; il trouve un emploi à temps 
partiel dans la commune de La 
Chaussée-Tirancourt où il travaille à la 
cantine de l’école, gérée par une 
éducatrice spécialisée, assistée de 
cinq jeunes handicapés qui 
deviendront de fidèles supporters. 
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Pendant 18 mois, il prépare les repas 
du midi. Philippe déclarera que durant 
cette période, il apprendra ce qu’est 
l’humilité. 

Il devient champion de France junior 
par équipes en 1987. C’est 
l’aboutissement d’un travail rigoureux 
avec le CTR de Picardie Francis Van 
Londerseele, le médecin, Jean Medelli 
et le kinésithérapeute Régis 
Capronnier de Picquigny. 

En 1989, il devient champion de 
France amateur sur piste à Bruay-la-
Buissière dans le Nord pour la 
première fois. Il le sera encore sept 
fois par la suite en tant que 
professionnel. 

C’est le début d’une longue série 
d’exploits qui le mèneront sur tous les 
vélodromes du monde, lui le jeune 
homme timide de Picquigny. 

 

Philippe, champion olympiq 

En 1992, il termine 5ème aux JO de 
Barcelone. L’année suivante, il est 
deuxième aux championnats du 
monde à Hamar, en Norvège. 

En 1996 c’est le sacre aux Jeux 
Olympiques d’Atlanta où il récolte deux 
médailles en poursuite, en or par 
équipe et en argent en individuel. 

 

À son retour en France, il est reçu en 
héros à Picquigny, par plusieurs 
centaines de personnes venues 
l’acclamer.  

En 1997, il devient champion du 
monde de poursuite individuelle, à 
Perth en Australie, titre qu’il 
conservera l'année suivante à 
Bordeaux où il était opposé en final à 
son ami, le Saint-Quentinois Philippe 
Moreau. Deux picards au sommet de 
leur art, quel exploit pour notre région. 

Après les Jeux Olympiques de Sydney 
en 2000 où il a fort à faire, Philippe met 
un terme à sa carrière de coureur 
cycliste et travaille à temps plein à 
EDF-GDF, où il était entré en 1992, 
bénéficiant alors du statut de sportif de 
haut niveau qui lui permettait de 
s’entraîner et de courir. 

Au cours de sa carrière, Philippe a 
côtoyé de nombreuses personnes et 
des champions français ou étrangers ; 
tous s’accordent pour voir en lui un 
garçon authentique, chaleureux, 
reconnaissant et fidèle. 

Quand il fut champion olympique à 
Atlanta, en 1996, après avoir été 
honoré à Picquigny, il vint à l’école de 
La Chaussée-Tirancourt, dirigée par 
André Sehet également Maire, 
quelques jours après, afin de passer 
un après-midi avec les élèves qui lui 
avaient préparé une exposition. 

 

Cela fait maintenant une vingtaine 
d'années que Philippe Ermenault a mis 
un terme à sa brillante carrière, et c’est 
maintenant au tour de son fils Corentin 
de prendre la relève. Et quelle 
relève !!! 

 

Corentin, le podium lui va si bien 

Corentin est né en 1996 à Amiens, peu 
avant les exploits olympiques à Atlanta 
de son père.  

Corentin pratiquera le football au club 
du RC Salouël avant de tourner vers le 
cyclisme dans l’année de ses 14 ans. 
Brillant et performant, il est rapidement 
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repéré et sélectionné en 2013 en 
équipe de France juniors où il devient 
champion de France de poursuite. 

Il enchaîne les titres nationaux tant en 
junior qu’en sénior, en poursuite, de 
l’américaine, du scratch en équipe et 
individuel, 13 titres au total de 2013 à 
2021. Par ailleurs, il accumule les 
accessits aux championnats de 
France, 9 places de vice-champion de 
France et 4 places de troisième. 

Entre 2013 et 2019, il s’illustre à de 
nombreuses reprises aux 
championnats d’Europe. Dans la 
catégorie espoirs, il obtient l’or à la 
course aux points et à l’américaine à 
Anadia au Portugal, ainsi que deux fois 
le bronze et une fois l’argent en 
poursuite individuelle et l’argent en 
poursuite par équipe à Anadia au 
Portugal et Athènes en Grèce. Il 
décroche trois titres consécutifs de 
Champion d’Europe en poursuite par 
équipe entre 2016 et 2017 à Montchiari 
en Italie, à Saint-Quentin-en-Yvelines 
en France et à Berlin en Allemagne 
ainsi que le titre en poursuite 
individuelle en 2016. Il récidivera en 
2019 à Apeldoorn en 2019. 

En 2017, il est médaillé de bronze du 
championnat d’Europe du contre-la-
montre espoirs à Herning au 
Danemark, et également médaillé de 
bronze du Championnat du monde du 
contre-la-monde à Bergen en Norvège. 
Par ailleurs, il terminera plusieurs fois 
sur le podium en poursuite par équipe 
entre 2016 et 2020 lors de manches de 
Coupe du monde à Glasgow, Milton et 
Minsk. 

Il établit le nouveau record de France 
de poursuite individuelle le 28 février 
2020 à Berlin en 4 minutes et 7 
secondes, record qui était détenu 
depuis 1996 par le coéquipier de son 
père lors du sacre à Atlanta en 
poursuite par équipe.  

Ce 22 avril 2022, il vient à nouveau de 
battre son propre record de France lors 
de la coupe des nations qui s’est 
déroulée à Glasgow, désormais à 4 
minutes, 6 secondes et 250 millièmes. 
Il a également remporté le titre en 
poursuite par équipe et également en 
individuel. 

 

Corentin l’altruiste, l’olympisme 
comme valeur 

Il débute une carrière de coureur 
cycliste professionnel en 2017 où il 
côtoie Bradley Wiggins, vainqueur du 
Tour de France en 2012, dans l’équipe 
britannique.  

Pour autant, las de ce tourbillon, il 
décide de prendre de la distance avec 
le cyclisme et, après trois ans de 
professionnalisme, il redevient amateur 
au sein de l’AVC Aix-en-Provence. 

Peu avant les jeux paralympiques de 
Tokyo en 2021, il décide de partager 
une noble cause, devenir pilote de 
l’ancien athlète de haut niveau 
Alexandre Lloveras, tout juste 20 ans, 
arrivé au cyclisme seulement deux ans 
avant les jeux olympiques de Tokyo. 

 

Après seulement huit mois de 
collaboration, ils atteindront le graal en 
devenant champions olympiques sur le 
contre-la-montre sur route et médaillés 
de bronze de la course en ligne. 
Corentin est désormais double 
médaillé olympique, comme son père, 
25 ans plus tôt. 
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De cet altruisme et ce partage au 
service de la valeur morale, Corentin a 
repris goût au cyclisme de haut niveau 
en confirmant le désintérêt et l’humilité 
d’une famille exceptionnelle. 

Pour honorer leur engagement et leur 
valeur sportive et morale, les 
Présidents Chirac et Macron ont 
décerné à Philippe et Corentin la 
Légion d’honneur à 25 ans d’intervalle. 

 

Bravo à nos champions 
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